
LE NATURALISTE CANADIEN

Voulez-vous préserver votre blé de la Carie ou du
Charbon ?

" Chaulez la semence.
" Craignez-vous la Rouille ?
" Chaulez la semence, égouttez parfaitement, et emplo-

yez la cendre, la chaux, le plâtre, etc., comme amendements.
" Voulez-vous chasser de vos greniers le Charançon, la

Fausse-teigne ou l'Alcite ?
" Employez des herbes aromatiques, de l'Absinthe sur-

tout, et donnez du l'air à vos grenuiers.
La Saperde a-t-elle envahi vos champs ?
Hersez votre chaume aussitAt après la moisson, réunis-

sez-le par tas et mettez-y le feu.
" Enfin voulez-vous vous mettre à l'abri les ravages

de la mouche à blé ?
" 1°, Semez de bonne heure ou très tard; 2°, Ne semez

point sur du chaume le blé attaqué de la mouche ou dans
<les champs voisins; 30, Faites périr les lar"es que vous pour-
rez recueillir en battant et en vaiuant; 4°, Que les champs etla semence soient bien nets.

Le cultivateur sage et intelligent qui usera (le ces diflé-
rents moyens pour combattre les ennemis de ses moissons, ne
manquera pas d'en reconnaître de suite l'efficacité."

Il est rare que les grands travailleurs restreigrnent leur
activité au point dle ne jamais sortir de leur spécialité. Plus
>rdinairenent, tout en s'appliquant à cultiver le champ dont
ils ont fait choix dans le domaine immense des connaissances
humaines. ils ne se refusent point la satisfaction d'aller
cueillir quelques fleurs ou glaner quelques épis dans les
champs voisins lu leur, ou même un des territoires assez éloi-
gnés.

L'abbé Provancher ne s'est pas gêné d'étendre de cettefaçon le cercle (le ses labeurs.Sans doute, il eut à cœur, avant
tout, ses études d'histoire naturelle, et la plupart desus publications tiaitent (le sujets scientifiques ; mais parfois
aussi sa plume s'e,,t exercée dans le genre historique, et sur-


